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HIT DE LA SEMAINE

Filet mignon de porc frais
Suisse, 1 ou 2 pces

Fr. 29.95/kg
Au Cochon d’Or - 1530 Payerne

www.cochondor.ch - 026 660 62 62

Meubles - Tapis - Rideaux
Parois japonaises - Moustiquaires
Stores vérandas - Stores plissés

Pascal CHARDONNENS Sàrl
Décoration d’intérieur

1470 Estavayer-le-Lac  079 230 52 35
e-mail: pc-deco@bluewin.ch

Stores DRAPP    Toiles de balcon

DEUX EXPOSITIONS A DECOUVRIR

Ce samedi 5 septembre , les
amateurs d’art auront l’occa-
sion de découvrir ou redé-
couvrir l’univers de deux artis-
tes au talent évident.
En effet, deux vernissages
sont organisés dans la ré-
gion. D’un côté, la Galerie de
Grandcour d’Ueli Affolter ac-
cueillera le Staviacois Emile
Duc. Agé de 92 ans, il a sou-
haité faire un tour d’horizon

de ses créations, réalisées
tout au long de sa vie d’artis-
te en mettant en avant les dif-
férents matériaux utilisés.
Quant à l’Atelier-Galerie
O’Local de Marc Pury à Es-
tavayer-le-Lac, il mettra en lu-
mière les magnifiques
oeuvres de Joëlle Huguet, in-
croyable peintre douée en
monotype et huile sur toile.

(voir à l’intérieur)

PAYERNE - NOUVEAU MARCHE DU SAMEDI

Le samedi 5 septembre aura
lieu l’inauguration du nouveau
marché hebdomadaire au
pied de l’Abbatiale de Payer-
ne. Ce sont près de 30 stands
qui orneront de leurs produits
artisanaux la place du Marché.
Maraîchers ainsi que produc-
teurs de glaces, biscuits, si-
rops, bières ou toute autre
création originale seront à dé-

couvrir désormais quasiment
tous les samedis de l’année.
Outre les stands, des anima-
tions sont au programme. Dès
9h, des jongleurs déambule-
ront sur la place. Dès 10h, une
guggen payernoise mettra le
feu avec des mélodies entraî-
nantes et les enfants pourront
également se faire grimer.

(voir à l’intérieur)

La moutarde au coeur de la Bénichon
ESTAVAYER-LE-LAC
Les membres de la Confrérie
des Maîtres Moustardiers ont
goûté 60 moutardes de Béni-
chon samedi dernier afin de
désigner la meilleure dans les
catégories amateurs et profes-
sionnels. Ce sont plus de 500
cuillères qui ont été utilisées
pour une dégustation dans le
respect des directives sanitai-
res. Goût, couleur et consistan-
ce ont été jugés par les experts.
«Un métier à risque!» se sont
exclamés quelques membres
après avoir eu le privilège de
découvrir des recettes «spé-
ciales».
Outre ce traditionnel concours,
un marché ainsi que des ani-
mations musicales auront mar-
qué cette édition amputée de
la grande tente au coeur de la
ville. Mais le menu de la Béni-
chon a pu être apprécié dans
les divers restaurants.

La recette parfaite? La moutarde de Bénichon doit être de couleur brun châtaigne brillant, coulante avec un coin de
rupture et posséder un savant mélange aigre-doux, épicé avec une once de douceur qui tient longtemps en bouche

        (voir à l’intérieur)

Le coin de Lise

Un drapeau à la fenêtre  (2)
Ma nouvelle maison donne sur la

Grand-Rue. Une tortue m’attend. Je
passerai beaucoup de temps dans ce
jardin secret, confinée derrière les
remparts.

J’ai beaucoup de chance, me dit-on.
Ici, je suis en sécurité. On n’a rien à
craindre, l’ennemi n’arrivera pas jus-
que là et ses bombes iront éclater
ailleurs, vers la frontière.

Les journées sont paisibles à Esta-
vayer-le-Lac. Il y fait bon, Mamie est
très gentille et nous passons la jour-
née à jouer au jardin ou faire des con-
fitures. Dans la rue, les gens me regar-
dent et chuchotent mais je n’y fais pas
attention, fière de me promener avec
Mamie dans les rues de la jolie ville.

Grand-papa C. est aussi très bon
avec moi. Il me rapporte des bonbons
après ses longues journées à ramo-
ner les cheminées des alentours. Il
revient tout plein de suie et mamie doit
cuire ses habits à la cuisine.

Elle n’a jamais oublié la séparation.
On la voulait simple, elle est pourtant

tragique. La petite fille ne pouvait pas
en vouloir à ses parents d’avoir voulu
la protéger. Et puis, il y avait le divorce.
Qui aurait pu la garder si ce n’est Ma-
mie? Finalement, elle était sauvée de
la guerre et de la pauvreté. C’était une
aubaine. Il fallait se taire et remercier
le Ciel. Oh le Ciel, elle le prierait tous
les jours à la messe des dominicai-
nes ou à la petite chapelle Saint-Jose-
ph. Et puis, elle irait plus tard mettre
des bougies avec ses petites-filles,
pour la famille. Etait-ce utile? Peut-être
Lui devait-elle son bonheur. Ce bon-
heur qu’elle avait reçu, et dont elle fe-
rait profiter sa famille française qui avait
eu la chance d’avoir des parents mais
pas d’argent. La petite fille culpabili-
sait presque d’avoir été accueillie en
Suisse.
Etrangère 1947

Je vais à l’école! Je me réjouis tous
les matins d’y aller pour y retrouver
mes petites camarades qui ne me
considèrent pas tout à fait comme
une étrangère.                       (A suivre)

Estavayer-le-Lac

Mise de poissons
La société des pêcheurs à la

traîne d’Estavayer-le-Lac «Les
Grelots» organise ce dimanche
6 septembre  son 2e concours de
pêche de l’année. Si les poissons
sont au rendez-vous, il sera pos-
sible de les miser dès 11h30 au
local de la société, près du dé-
barcadère à Estavayer-le-Lac.

Bienvenue à toutes et tous pour
partager également le verre de
l’amitié.                                        JMZ

CITATION
Un pigeon, c'est plus con qu'un dau-
phin, d'accord... mais ça vole.
                            Michel Audiard

Vue aérienne sur le débarcadère d’Estavayer-le-Lac dans les années 50

Souvenirs, souvenirs...


